
 

 

 

  

254. Kolad  

Genre V, classes nominales 9/ 10  (invariables) 

 

Identifications proposées: Achyranthes aspera, Amaranthacées (LM, 

Herbier 52) 

 

Description locale: petite plante herbacée (elòg). Ses petites graines 

adhèrent aux vêtements et aux pieds des passants. (akara kadan ai eye 

amu abëlë ban befes...) Ses feuilles d’un vert clair sont petites. Ses 

fleurs disposées en épis sont aussi d’un vert clair. Ses fruits deviennent 

obscurs à maturité (bibuma bie biavin eyoń entoaya biwolo). 

  

Utilisation thérapeutique: en cas de diarrhée sanglante (ntui mëki) on 

donne à boire une potion préparée avec les fleurs de koled et trois noix 

de palme qu’on écrase en y ajoutant un peu de sel. Pour fortifier la 

fontanelle (ndaba) du crâne des enfants on prépare un onguent avec 

de l’huile des palmistes et quelques graines écrasées de cette plante. 

 

Utilisation rituelle: on la considère bénéfique dans les rites de 

bénédiction comme l’eva mëtiè et l’esie (ané mbëmbë elòg asu 

ntotomaama...). Dans l’épisode bum du rite edu osoe (variante 

manga), BIKOE LAURENT met au milieu du foyer trois feuilles de la 

plante abòmendzańa [017] sur lesquelles il dépose quelques morceaux 

de la plante koled.  

 

Valeur symbolique: Interprétation à base substantielle: la propriété 

adhérente de cette herbe évoque les idées de “maintenir”, “retenir”, 

“unir”... 

 

Indications taxinomiques: on dit que cette plante appartient à la même 

famille que celle appelée owondo bëkon [425] par le fait qu’elles 

adhèrent aux vêtements 
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